
INTENTIONS DE MESSE DU 14 AU 20 OCT. 
 

 
 

Le Saint-Sacrement est le secret de la présence du Christ 

à son Église et nous sommes heureux d’ouvrir largement 

l’église pour que tous puissent l’adorer. Mais, pour 

ouvrir l’église nous avons besoin de personnes qui 

s’engagent à venir adorer une heure ou plus. 

Si vous êtes disposés à offrir ce service, écrivez-nous à 

adoration.jour@fraternites-jerusalem.ca. 
 

Pour nous confier une intention de messe, vous pouvez : 

• utiliser le formulaire dédié sur notre site ; 

• laisser clairement votre numéro de téléphone sur le 

répondeur du secrétariat (tél : 514 524-1131). 
 

Vendredi 14 :  1) Année scolaire de Marie-Faustine 

  2)  Anna Lacombe Ledoux 
 

Samedi 15 :  1)  
 

Dim. 16 : 1) Au Père Céleste 
 

Lundi 17 : 1)  
 

Mardi 18 : 1) M et Mme A., E. et E. 
 

Mercredi 19 :  1)  Thomas 
 

Jeudi 20 :  1)  Thomas 

Sandwich sans nom 

 
L’équipe des sandwichs sans nom organise une nouvelle 

mission auprès des itinérants ce lundi 17 octobre à 18h. 

Le rendez-vous est au 4240 rue Drolet. 

Pour s’inscrire à cette belle œuvre d’humanité, un lien a été 

créé que vous trouverez sur notre site http://www.fraternites-

jerusalem.ca/. 

 

Fraternité Isha – Les femmes de l’Ancien Testament 

 

Jeudi 20 octobre, la fraternité Isha se retrouvera à la 

crypte du sanctuaire de 19h30 à 21h. Le thème « Les 

femmes de l’Ancien Testament » occupera plusieurs 

rencontres. Il est également possible de participer en ligne 

en écrivant à Derly Maxis (derlymaxis@yahoo.ca) ; elle se 

fera un plaisir de vous envoyer un lien pour la rencontre. 

 

Biblos – Les prophètes de l’Ancien Testament 

 
Cette année, la fraternité Biblos partage sur le thème des 

prophètes de l’Ancien Testament. Elle est heureuse de vous 

inviter à sa prochaine rencontre vendredi 21 octobre, à la 

crypte du Sanctuaire, de 19h45 à 21h30. Aujourd’hui, nous 

partagerons sur Is 11, 1-9 – « Le prophète Isaïe : Le 

descendant de David ». 

 Sanctuaire 

du Saint-Sacrement 

 
 

16 octobre 2022 

29e DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE - C 

 

 
 

« Quand Moïse tenait la main levée, 
Israël était le plus fort. »   (Ex 17, 8-13) 
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29e
 DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE - C 

 

ÉVANGILE DE JÉSUS-CHRIST SELON ST LUC 18, 1-8 

 

« Dieu fera justice à ses élus qui crient vers lui. » 

En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples une parabole sur 

la nécessité pour eux de toujours prier sans se décourager : 

« Il y avait dans une ville un juge qui ne craignait pas 

Dieu et ne respectait pas les hommes. Dans cette même 

ville, il y avait une veuve qui venait lui demander : 

‘Rends-moi justice contre mon adversaire.’ 

Longtemps il refusa ; puis il se dit : 

‘Même si je ne crains pas Dieu et ne respecte personne, 

comme cette veuve commence à m’ennuyer, je vais lui 

rendre justice pour qu’elle ne vienne plus sans cesse 

m’assommer.’ » 

 

Le Seigneur ajouta : 

« Écoutez bien ce que dit ce juge dépourvu de justice ! 

Et Dieu ne ferait pas justice à ses élus, qui crient vers 

lui jour et nuit ? Les fait-il attendre ? Je vous le déclare : 

bien vite, il leur fera justice. Cependant, le Fils de 

l’Homme, quand Il viendra, trouvera-t-Il la foi sur la 

terre ? » 
 

*** 
 

Persiste jusqu'au bout dans la prière ! 

Extraits d’une homélie de fr. Grégoire 

donnée le 17 octobre 2010 à Vézelay 

Dieu exauce toujours la prière qui monte vers lui avec foi. Il 

l'exauce sans retard, sans faire attendre. Mais la manière par 

laquelle il va répondre à nos prières, cela ne nous appartient 

pas d'en décider, souvent même pas de le comprendre. 

 

Le récit de la première lecture est à ce titre très éclairant. 

C'est dans la vallée que la bataille paraît se jouer ; or, ce qui 

s'avère déterminant, c'est ce qui se passe sur la montagne. 

Tout le temps que Moïse tient ses mains levées vers Dieu, 

Josué et l'armée d'Israël sont les plus forts ; si Moïse laisse 

retomber ses mains, c'est Amalec qui l'emporte. 

 

Moïse doit donc persévérer dans l'intercession. Mais ses bras 

s'alourdissent ; il ne peut tenir tout seul. Alors Aaron et Hour 

lui soutiennent les bras, et les mains de Moïse tiennent ainsi 

levées vers Dieu jusqu'au coucher du soleil. C'est ainsi que 

Josué triompha de l'ennemi. 

 

Ce récit est prodigieusement riche d'enseignement : quand 

nous prions, nous sommes comme Moïse sur la montagne. 

Le plus souvent, nous ne voyons pas ce qui se passe dans la 

vallée. Notre prière est efficace, Dieu agit sans tarder. Mais 

jamais comme un coup de baguette magique. 

La bataille que mène Josué est une vraie bataille : elle doit 

être menée jusqu'à son terme. Il faut donc que Moïse tienne 

jusqu'au bout, sans quoi il n'y aurait pas de victoire. C'est 

ainsi, également, pour nos combats d'aujourd'hui contre le 

mal et l'injustice. 

 

Mais le Fils de l'homme, quand il viendra, trouvera-t-il la foi 

sur terre ? La question est posée à chacun d'entre nous, 

individuellement. Et à nous tous, en Église, puisque comme 

Aaron et Hour vis-à-vis de Moïse, nous avons à nous soutenir 

les uns les autres pour que dure notre prière. 

La prière des croyants est comme une porte ouverte entre le 

Ciel et la Terre qui donne à Dieu la possibilité d'agir dans le 

monde et d'y répande sa grâce tout en respectant la liberté 

humaine. 

 

L'œuvre que Dieu attend de nous, plus que toute autre, ce 

n'est pas de sauver le monde à sa place : Seul le Christ est le 

Sauveur ! Mais c'est d'ouvrir les brèches à son action par la 

prière incessante. 
 

*** 

La patience du priant 
 

La vraie patience et 
tranquillité ne 
s’acquiert et ne se 
garde que par une 
profonde humilité de 
cœur. 

 

Saint Jean Cassien 
*** 

 

À l’école des Pères 
 

Bienheureux l’homme qui 

connaît sa propre faiblesse. 

Car cette connaissance est en 

lui le fondement, la racine, le 

principe de toute bonté. Quand 

un homme a appris et senti sa 

propre faiblesse, il concentre 

son âme hors de la vanité qui 

enténèbre la connaissance et il 

garde en lui comme un trésor 

la vigilance. Mais nul ne peut sentir sa propre faiblesse, s’il 

ne lui a pas été donné, si peu soit-il d’être éprouvé par les 

peines du corps ou par celles de l’âme. Comparant alors sa 

faiblesse à l’aide de Dieu, il connaîtra la grandeur de cette 

aide. 

Par son grand désir du secours de Dieu, il approche Dieu 

en demeurant dans la prière. Et autant il approche Dieu par 

sa résolution, autant Dieu l’approche par ses dons, et il ne lui 

enlève pas sa grâce, à cause de sa grande humilité. Car un tel 

homme est comme la veuve qui ne cesse d’en appeler au 

juge pour qu’il lui rende justice contre son adversaire. Dieu 

compatissant retient les grâces, pour que cette réserve incite 

l’homme à l’approcher et à demeurer auprès de celui d’où 

coule son bien. 
 

Saint Isaac le Syrien 


